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EDITEUR PROPRIETAIRE: Journal hebdomadaire, (futur quotidien), entièrement dévoue • EGLISE. • FAMILLE,

ALPHONSE GUAY aux intérêts religieux, sociaux et economiques de la région • PATRIE.

. : m ire pour la semaine:
Du nordette en masse CHICOUTIMI, 16 OCTOBRE 1887 PRIX : 5 écus

“Un journal que liront les générations futures”
CE VOEU ETAIT CHER 

AUX TROIS FONDATEURS
CHICOUTImFAURAIT BIENTOT 

L'ECLAIRAGE ELECTRIQUE !
- A lire en page 5 -

LE PROGRES A 75 ANS ''BIEN SON; .i:

Voyez le programme du 3e Carnaval-Souvenir
en page i 0

m
M. Honoré 

Mercier 
viendra a 
Chicoutimi

EN PAGE 3 —
. i ;T DANS LE A/OIS DE MAI, 
EN MONTANT LA RIVIERE . .

Le Saguenay se distingue à l’expo de Québec (1887)
- Page 8 -

Une manufacture 
de leine (sic) 

au Saguenay?
- Pane 5 -

SA GRANDEUR NOTRE 
EVEQUE, MGR DOMI­
NIQUE RACINE, DANS 
SA NOUVELLE DEMEU-

\zr.r, -un a v i LLL S AU TOUKNAN f Du •wS_C

PAGE 5

n de fer ur du Las avant 1890?
-A lire en page 3-
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SOUVENIR de CHICOUTIMI - CHICQUTIMl-NORD et RIVIERE-DU-MOULIN

LA DIRECTION et le PERSONNEL 
de notre MAISON

sont heureux de rendre 
hommage à la mémoire de

William Price
grand pionnier de 

l'industrie au Saguenay.

3

APRES 75 ANNEES 

DE PRECIEUX SERVICES 

DANS NOTRE REGION

Le Progrès
figure parmi nos plus belles institu­

tions. Nous lui adressons nos voeux 

de longue vie et de succès.

OTEZ VOS BOUGR/NES ET VENEZ 
VOUS CHAUFFER LES PIEDS

A NOTRE MAGASIN

LORS DE NOTRE GRANDE SOIREE
DU

BON VIEUX TEMPS
VENDREDI, le 22 FEVRIER jusqu'à 9h.30 p.m.

Danses canadiennes - Orchestre de 8 musiciens
• En vedette: "LES AMIS DU GLOBE

CELEBRE TROUPE DE FOLKLORE

• ENTREE LIBRE • AMBIANCE CARNAVALESQUE 
• COSTUMES D'EPOQUE • LIQUEURS

APPORTEZ VOTRE PLUS LARGE SOURIRE, OUBLIEZ VOS SOUCIS

1^63 Ceffe soirée est la vôtre ... faites-la gaie ... J
^ ô-J EN VOITURE, EN TACO OU EN AUTO

NOTRE STATIONNEMENT EST

GRATUIT POUR TOUS
ï
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AVANT 1890

Embranchement au chemin de fer du Lac? 
N «k.i** avons publie la se­

maine dernière certaines reso­
lution* adoptées au sujet «I#* 
rnnlirarirtinitiMit que la com­
pagnie #în chemin il»* fer m* pro­
pos*» construire pour relier 
lr haut «lu Lac St-J ran à la 
ligne principale. Certaine* ru­
meur» voulaient que la compa- 
Rnir •*«it exprime l’intention ilr 
IM* pas construire l'embranche­
ment jusqu'à Saint-Prime. .Voti.s 
ne savons si ces rumeurs sont 
prématurées mais, dans la 
crainte qu'elle, ne soient fon­
dées. nous désirons attirer l'at­
tention sur l'importance *|e la 
continuation tie l'emhr jttrlie- 
ruent jusqu’à Saint - l'elirien et 
Norm andin en attendant l'oeu­
vre <le la fnloni.sation dans lr 
vaste territoire qui s'étend en­

core en liant de rrs belles

pa misses.

Il est un lait incontestable.

c'est que le c«»urant tie la colo­
nisation du Lac Saint-Jean de­
puis douze ans se dirige surtout 
vers Saint-Prime, Saint-l'éli- 
rien et les townships avoisi­
nants. Il y a douze ans, on ne 
parlait ni de Saint-Prime, ni de 

*saint-réli<'ien. et aujourd'hui 
de sont deux belles paroisses 
(Missedant de belles églises, 
desservies chacune par un cu­
re. Normandin et Tirouapé 
n'avaient pas encore vu le co­
lon et jHTsonne ne se doutait de 
leur avancement rapide et pro­
digieux. Aujourd'hui qui n’a 
pas vu Saint-Félicien, Norman- 
din et TiCouapé n a vu que le 
vestibule tiu magnifique terri­
toire à coloniser. Le Père Pa­
rasse, dont les prophéties jouis­
sent d'une si grande considéra­
tion de la part de ceux qui con­
naissent l'éminent rrligi •x. 
dit un jour en parlant d< la co­
lonisation du l.ar Saint-J an que

M. Honoré Mercier 
viendra dans la région

I.'honorable monsieur Mer- chemin de fer. jusqu'à lu mil- 
fier fera une inspection du 1rs du l.ar Saint-Jean, 
chemin de fer du l.ar Saint-
Jean sur tout son parcours, a 
la tin du mois.

Il est probable que les mem­
bres du Conseil de ville de

l e contracter pretend qu'a 
rette époque il pourra condui­
re le Premier Ministre, en

Québec et la Presse seront in­

vités à faire partie de rettr 

excursion.

LE CHEMIN DE FER 
DE ST-ALPHONSE AU LAC ST-JEAN

Nous sommes heureux de 
pouvoir annoncer a nos lec­
teurs que la Compagnie de che­
min de Pt du Saguenay au Lac 
Sdini-Jran en est venue a une 
entente au sujet du transport a 
la t omnagidr du chemin de fer 
de Québec et du Lac Saint-Jean, 
du subside par le gouvernement 
fédéral pour la continuation du 
chemin jusqu'à Chiroutimi et 
Saint- Mphonse.

I a Compagnie du l ac Saint- 
Jean a accorde certaines garan­
ties, dont la principale est que 
le chemin ««era construit jusqu'à 
la Riviere Mrtabrtchouan pour 
le 1er janvier 1.S90, c’e-t-.i-dire

en deux ans. pour ru que Pan- 
11e moitié du subside, dont la 
n»o*'tié a été accordée cette an­
née. être volée par le gouver­
nement à la prochaine .session.

Monsieur J -A. Gagné est par­
ti hier i>our Québec, où il est 
allé signer les contrats pour le 
transport du subside

Nous sommes heureux de ces 
résultat* et nous espérons que 
les h'mine* que nous avons i 
la tête de rotre compagnie au­
ront asser d’influence pour ob- 
ten;r la lierre du subside e! 
jotter aJr*-i la construction de 
n .tre i her iin de fer.

»-

- -

■« •>

UN MAGASIN DE CHICOJTiML 
AU TOURNANT DU SIECLE U ALBERT;

du rocher des sauvages, la gé­
néra Sut*. » o ■ .lit Vt • ip- 
ter les * \nrhi r.s *!•• 10 s,
• es pa1 riot*.-••• ’ *.-•* rom-
meticcnt déjà .’ re»cv«*i. leur 
aecomplissemeiit. Il e*» vrai­
ment éto i ni de voir le pro­
grès qui .s’est fait dans re e 
partie du pa>s depot ne di­
zaine d'années. Von» avons eu 
oi’casimi en 1KXI. de nouv ren­
dre jusqu'à Nonnadiu et nous 
avouons que cette année lur* 
de l'excursion de la Press»-, nu 
Lac Saint-Jean, lorsque nous 
avons revu ces paroisses. les

nombreuses habitations. le 
nonibie de résidants et surtout 
l’imi.iensc étendue de terre 
cultivée, nous avons été étonnés. 
Dé- • liant li* parti d'excursion­
nistes, laissant de côté le co­
pieux diner qui nous était of­
fert a Saint I elirirn. nous avons 
voulu icvoir .Vorniaiidin en pas­
sant par le rang double de 
S.iint-Félificn et nous n'avons 
pas rerretie noir»- intéressant 
petit voyage.

f.e gouvernements ont ac- 
conlé des subsides an chemin 
de 1er en vue de la colonisation

du Saguenay cl nous nr crai­
gnons pas de dire que si la 
ligne n'est pas continuée jus­
qu'à Saint-Félicien et Norman- 
din, le but proposé il»* sera at­
teint qu'j demi, ( "est là. à St- 
Fclicicu, à Norutatidiii, et nié- 
me plus liant que la robmisatioii 
attirera dans lin avenir pro­
chain le plus d’étrangers t 
nous espérons que 1rs direc­
teurs de la compagnie le coin- 
premlroni et eu exprimant ce 
voeu, nous nais luisait-, l’échu 
de toute ia popui.i l,*on intéressée 
au développement tiu S.*gucni».r.

✓
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CHICOUTIMI, IL Y A CENT ANS . . .

EN CE TEMPS LA

PM lus 
coodAi 

vint s

comme aujourd'hui
, , A- — —^ - \

t

Atruchon

VULCANISATION ET RECHAPAGE DE PNEUS

188 EST, RUE RACINE CHICOUTIMI
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Fondation du Progrès et visite des "scribes //

1887 est I’ année du Journalisme pour le Saguenay
I. ’année 1S87 tut marquante 

par le noinbrr ft la qualité dr.s 
visiteurs que reçut notre région. 
rVtalt <lù à deux important* 
facteurs df publicité: la politi­
que dr colonisation du gouverne­
ment provincial, qui tenait an 
premier plan de l’attention pu­
blique la vallée du lac Salnt- 
.lran. et l’avancement du che­
min de fer. qui en touchait l’en­
trée du côte du lac Boue.hetlr.

\prrs lr premier ministre de 
la province. Honore Mercier, 
c’était l’excursion des journalis­
tes de la province, les membres 
de la Presse Associée. Ceuwi 
avalent fait un voyage sembla­
ble en IRM — nous l’avons rap­
pelé—; mais ils n’avaient visité 
que le bas de la région; leur 
objectif en 1SK7 était uniquement 
le l.ac-St-Jeun.

Ils étaient au nombre tie 21. ID 
méritent une mention honorable 
j l’occasion du 73c anniversaire 
de leur visite, ( “étaient :

II. Bragg. (lu STAR: N. l.evas- 
scur. de 1/Kt 110 DES LU- 
KIIXTIDES; L.-P lemay. de 
LA P \TU1L; Va*. Legendre, de 
LA PRESSE; C..-L C.ar>, du 
MERCURY; J.*C. Cliupai*. du 
JOURNAL D’ACKH I LTI KK. 
J.-l». r.uay. du PK0CK1 :s IM’ 
S \(• l EN A Y ; l’abbé Proven­
, hcr. du N ATI K XLIS’I L (“AN \- 
DIKV; A. Cervai*. de L’ETOI- 
li: Di; NO Kl); C.-J. MoreIlr.de 
L'OBSERVATEUR DE JOLIET. 
IK; V. Ollivicr, de l.\ Jl’NTI- 
t'E; l’hon. Boucher de La Bruy­
ère. du rot it ft il»; ni: SAINT- 
HYACINTHE: J.-L Barthe. du

CWAD1KN; Eugène Rmiillaid. 
de L’EVENEMENT: J.-E. Mer­
cier, du QUOTIDIEN; lirmin 
Proulx. et Il.-A. Proulx. tie LA 
(l A'/.ITTK 1 >ES (’AMPAtiNES; 
IL Lippens, «lu SORELI.OIS; L.- 
II. .Mineau, du COURRIER DL 
LOUISE VILLE; N.-K. Dionne, 
«tu COURRIER DU CANADA;
L. -D. Chambers, du CHRONI­
CLE.

L’itinéraire est *insi resume 
dans le PR0(7U ES DU S NCI E- 
V \Y :

•’Partis du Lac llour lie tir *a- 
inedi matin «H) septembre!. les 
excursionnistes sont arrivés à 
Itohrrval vers cinq heures. Ils 
\f rendent tout de suite à la ré­
serve de la Pointe Bleue, où 
un magnJfiqnr banquet leur est 
•♦ttrrt par les citoyens.

‘‘1 ne lahle est dresser dans 
la nouvelle maison d'école de« 
Indiens. Des mets délicieux ri 
des bons vins apaisent l’apetit 
aiguise de* hôtes. 1 c diner ne 
lai»s«î rien a tlésiier soit* tou* 
le* rapports.

” \près le rejt.is I lionorable
M. I ahruyerr se lève et propo­
se ta santé des citoyens. 'I |e 
«•lire I i/fitte rép«tnd.

”\pres le* jniirnalistcs, «-'était 
le tour «1rs Indiens ilr s«* nietiir 
a table Imililc de dire qu’ils su 
rent faire honneur aux plats. Le 
chef Jourdain prit la parole cl 
souhaita au nom «le sa tribu la 
plus cordiale bienvenue aux re­
présentants de la presse. Il lev 
ienieici.1 d'avoir eu la Inume 
idée de venir les visiter, eux qui

VIVE LE CARNAVAL !
Lajoie & Frère, 
une entreprise 

qui grandit avec 
le Royaume du 

Saguenay, est fière 
de participer au 

Carnaval-souvenir 
des trois villes-soeurs

0

PLOMBIERS

46 Ouest, rue Jocqucs-Cartier

Tel.: 543-1515

demeurent si loin. Ses paroles 
furent salures dr bravos enthou­
siastes.

**l.c retour 4 R«»ber>al se rit 
ru canots d'écorce.'*

A Itohrrval. reception au 
presbytère, dont le parterre est 
brilla ni ment illuniiué. adresse et 
discours.

Le lendemain, courte visite 
aux Dames Ur.sulines: puis mon­
tée à Saint-Prime poor la messe 
dominicale. — C’est le repré­
sentant de LA PRESSE. N. Ia*- 
•endre, qui touche l’orgue. — 
A dresse, discours, suivis d'un 
“diner snmptueui”.

On <e rend dans l’après-midi 
a Saint-Félicien, où un program­
me semblable est rempli. Au 
souper, plusieurs santés: “à la 
Presse, aux dames, aux anciens 
citoyens d«' Québec, aux colons

du I^ac-Saint-Jeau."
Revenus à Koberval le soir, 

les excursionnistes reçoivent, 
cite* le maire Ifonohue. les hom­
mages d’une soiree qui dure jus­
qu’à quatre heures «lu matin — 
\près un peu de repos, ils re­
partent à 7 heure> en voiture 
pour le Lac Bouchette.

Les 20 journaux représentés 
pur ee.s excursionnistes oui pré­
senté des reportages enthousias­
tes. Nous avons les textes de 
«eux du CANADIEN, du PRO­
CHES DE L’EST, de la JUSTI­
CE, de L’ECHO DES 1.AURKN- 
I IDES, de \A PRESSE, du 
COURRIER DU CANADA. Ce­
lui-ci, publié en 11 tranches, est 
une remarquable étude de la ré­
gion. Ou y trouve, entre autre- 
détails du voyage, le texte «le 
I*.«dresse de bienvenue présenter

par le maire de St-IYlicien. Fé­
lix Roy, que j’aime à citer com­
me vraie conclusion de cette vi­
sile.

”Jr viens, Messieurs, au nom 
des citoyens de cette paroisse, 
vous souhaiter «a bienvenue et 
vous remercier de la bonne idee 
que vous ave» eue «le choisir la 
vallée du Lac Saint-jean pour 
terme de votre voyage.

“Nous sommes ici bien loin 
des grands centres et comme 
perdus au milieu de nos forêts. 
Vous n“ aurions Jamais e.spcré 
que la Presse aurait jet#- le* 
veux sur notre petit coin de 1er- 
«•* pour venir taire son excur­
sion ordinaire; nous l’en renier- 
« ions de tout coeur.

VICTOR TU EM BEA V. P.U. 
de U Société Historique 

du Saguenay.

%
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L'ANCIENNE USINE DE PONT-ARNAUD, A CHICOUTIMI

Chicoutimi
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Pour remplacer l'éclairage au gaz

aurons bientôt la lumière électrique
! e est remplacé partout

par la lumière rie* trique et 
< fia pr it la bonne raison que 
tout«'s 1rs ville (pii ont *s 
moyens clt* se payer le service 
du Hü7 ont au-si le mny< de .-r- 
payer le luxe de la lumière 
èiert riijue.

Toutes les grandes \illr- des 
l.tals-| uis joui'sent a »• uni i'/.ii 
des bi« nlaits ciu splendide lu­
minaire et le Canada ne pou­
vait rester en arrière. Après 
tMtau.i est venu Québec et a­
pi es (J’iébcc viendra prohable- 
meiit .Montréal. <i ti i déjà est 
éclairé partiellement a leler- 
tricilè. Un vante beaucoup l’ef­
fet de la lumière èlertri(|Ue a 
Québec et notre Capitale s'est 
mise .ni niveau des villes les 
plus entreprenantes.

Plus tard, dans un avenir 
qui n'est peut-être pas aussi 
éloigné (pie nous le croyons, 
mois aurons le même avantage 
rt la chose est d'autant plus 
probable que nous possédons

■ e» r

des jH#uvoirs d’eau incompara­
bles et qir tout l'admiration de 
tous les visiteurs.

L«* a novembre 1K.H7.

Beurrerie fondée 
à Saint-Prime

1 a nouvelle beurrerie (b* 
Saint Prime fonctionne depuis 
un mois, à peu près. Tous les 

cultivateurs de cette paroisse 
sont très encouragés et réali­
seront certainement de beaux 
profils de 1 industrie laitière.

Monsieur Chycoine, qui fa­
brique le beurre, est passe 
maitre dans son métier. s«*n 
beurre a obtenu un premier 
prit a l'Exposition de Mont­

réal. l'année dernicre. Qu'il ne 
manque pas d’rnvojcr un 
échantillon à Québec cet au­
tomne. .Saint-Prime est une 
des l*ell**s paroisses du Lac 
Saiut-.lean. Son sol fertile, l'ac­
tivité de ses habitants, leur es­
prit de progrès font présager 
jH.ur elle un magnifique a%e- 
nir. Nous souhaitons beaucoup 
de succès a nos amis de St» 
Prime

Mgr Dominique Racine 
dans sa nouvelle maison

Sa Grandeur est installée de­
puis mardi dans sa nouvelle re­
sidence achetée récemment de 
monsieur Simeon Fortin. Nous 
v.inmes heureux iM>ur monsei­
gneur. qui mérité bien un p**u de 
repos apres avoir passé 10 ans

dans une petite chambre au Sé­
minaire Le révérend monsieur 
Joseph Dion demeure avec Sa 
Grandeur.

Cet Evêché temporaire est 
sons les soins de monsieur et 
Madame Joxej>h Fortin.

Excursion de pêche 
eu lac à la Boule

N •»«. Chicoutimiens établis à 
TadoUssac sc distinguent. La v#** 
mainc dernière, le révérend 
monsieur Joseph I entirux. nou­
veau ruré de la paroisse mon- 
yier.r ! .-V. Catellier et monsieur 
\ u ç u > t e Gingras, >ont allés faire 
crie excursion de pêche jU lac j 
• La Poule** et sont revenus 
chargés de maemCnucs truites, 
dont l'une pesait au-dexsus de t

livres Yn revenant de la pêche, 
un lierre leur barrait le passade 
et il- ont été obligés d’enfrein­
dre la loi de la c-haxse et de lr 
tuer p<*ar continuer leur route. 
Heureusement pour eux, le ro­
buste animal était déjà affaibli 
considérablement par les con- 

d'un collet tendu par un 
malfaiteur.
\r C octobre l*v$7.

i es truiîs ^ont trr- abondants
rtUc dan- b Saguenay et
tou- U - :our- nous entendon- ra- 
roiiu r des laits extraordinaires 

T L -di dernier, 1' p^r-nnne- ür

la Rivicre-aux-sables en ont a- 
ma-sé 10 minois, dans de 
Jour. 1 j valeur de ces bleuet*, 
au prix courant s’élève j $'.î. 
I 2~> août 1587.

CHICOUTIMI VERS 1860

Manufacture de leine (sic) au Saguenay?
Cne assemblée des actionnai­

res de la Compagnie qui désire 
établir une manufacture de laine 
a eu lieu jeudi dernier, a la sal­
le publique. Cne cinquantaine 
des principaux citoyens de la 
ville et de la paroisse y assis­
taient et nous avons été heureux 
de constater qu'un grand nom­
bre de cultivateurs se montrent 
tr*-s 7 é lé s jmur rétablissement 
de cette industrie appelée » ren 
dre de grarut* services dans rue 
tre comté. Monsieur J.-A. Ga­
gné fut élu président et mon­
sieur F*.-A. Guay, secrétaire; 
pois une résolution tut proposée 
et adoptée nommant les person­
nes suivantes imur former un 
enrobé chargé île i»»usser avec 
activité l’établissement d’une

manufacture. Ije révérend mon­
sieur I afard. curé, messieurs J.- 
A. (.a g né. A. Stnrton. W. War­
ren. Jean Langevin, Simon 
Tremblay. Isidore Gauthier. Lue 
assemblée de ce comité a eu 
lieu dans l’après-midi, monsieur 
J.-A. Gagné * été élu président 
du comité et monsieur A. Stur- 
ton. secretaire. Il a été décidé 
d'envoye-r messieurs William 
Warren et Jean Langevin visiter

les principales manufactures d< 
laine du pays, de s’enquérir di 
coût probable d'une manufactu­
re à Chicoutimi, et faire rapport 
aussitôt que possible au Comité 
Nous croyons que cette me.sur» 
est très importante et elle prou 
ve la sincérité des actionnaires 
Si le rapport est satisfaisant b 
bâtisse sera construite cet hivei 
et la manufacture fonctionnerai 
l'été prochain.

o demandé
1 n bon barbier, propriétaire 

dr U»ut ce qu’il faut pour éta­
blir une boutique de premiere

classe, aurait on très bel ave­
nir à Chicoutimi, ou aucun bar­
bier n’est encore établi.

1899
La Belle Epoque

FELICITATIONS
aux organisateurs

du

CarmiJal - £cuûeh/r

416, Racine Est

fOUR 

CHICOUTIMI Tél.: 543-0745
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Le "Tout Québec nous attend

On prend les "gros chars" 
pour aller à l'exposition
1^* ? septembre ISS7. le jour- 

n.il le (* \\ \ I ) 11 ; \ terminait 
•ihbi un article sur la partiripi- 
tii*n dn Lac Sait t Jean à l'expo­
sition provinciale*. “Allons en 
t«mle a la gare acclamer les 
braves Rens qui \ienneut. en 
prenant part a cette exposition, 
cimenter l'entente «pii doit 
exister entre Québec et la partie 

intéressante, si fertile, du 
pa>s qu'ils habitent.”

(,’•* valait le peine de se ren 
«Ire a la ‘ Rare du Pacifique” le 
**mr «i«i â septembre. I e train 
spécial, parti dt. I.ac Itnuchette, 
arrivait à 11 heures et demie. 
Il comptait, dit le CWAIMKN, 
*‘quatre chars portant 230 pas. 
s.icers. deux chars de bétail cl 
un char «le produits agricoles."

A l'ouverture tir l'exposition 
nos cens furent salués par le 
premier ministre .Mercier, le 
ministre Joly, le cardinal Tas­
chereau. et une foule sympa­
thique jusqu'à l'enthousiasme. 
On leur réserva “des billets 
tiK.VTIS pour le festival de 
musique".

l*n realite lr nombre des ex­
posants était tie 363. dont 300 
du Lac Saint-Jean et .VJ du bas 
du Saguenay. Ils étaient ac- 
eompacnés tie plusieurs tie lours 
curés, qui les avaient vigoureu­
sement encourages et aides: 
les révérends Ciranl tie Cham­
bord, Rellry tic Saint Prime, 
l.ivotte de Koberxal. Cimon 
d'Alma. Vitllor de Saint-Jerome;
I abbé Marcellin Motion, vicaire 
à l.aterrière. était avec eux. I n 
pavillon special, au centre du 
terrain de l'exposition, riait re­
serve aux exhibits de la région, 
ce qui mettait celle-ci splendide­
ment en vedette.

Citons s «vilement ici les p.<* 
prictaires exposants; lleujamln 
Simard d'Ilebert ville, Siméon 
l.esage, tie sa ferme d'Ifchcrt- 
xille. Alfretl Lavoie d'ib-bert 
N ille. Arthur liiidou, de St-Je- 
rônie. Louis llutlon tie St-.lé- 
rome. lands Pioiirtb* de sl-.le- 
rome. Kaptiste Uonchnrtl de St- 
Jerotnc 1 igori Lessanl «le st- 
( ietléon.

Le succès f ». t immense. Le 
ministre Jul> demanda à Mono­
hue. de Uoberval. la permission 
«le présenter son exhibit da- 
voine aux expositions d'Ottaua 
et de Toronto.

Cette lirillante participation a 
1 exposition provinciale valut a 
notre r« g ion une publicité e\- 
traordinaire. Le journal La 
JCSTICM eu analysait ainsi la 
portée aux points tic vue econo­
mique et national:

“Il restera donc de Tex|H»>i- 
lion «le Québec, nous pouvons le 
redire, une conualssaïuice mieux 
faite, des relations sûrement 
établies avec le Saguenay, et ce 
fait-la hii seul est un événement 
du plus heureux présage. Les 
produits qui sont venus a l'ex­
position pourront revenir sur 
nos marchés, la voie est ou­
verte.

"Si ce qui s'est dit au Sagqe- 
nay au milieu des milliers tîe 
personnes qui séjournent au- 
jounl hui à Québec pou ni 
trouver echo dans l'esprit d* 
ce>*.ix qui songent a deserter 
leurs foyers et à suivre les sen­
tiers trop battus «le l'émigra 
tiou aux l.tats-l nis, nous a.i- 
ritnis peut-être la dans une cer­
taine mesure, le remède a cet­
te maladie tie notre société ca­
nadienne."

!-«• Proçjrôb rfti Saqucnoy,

1 rs

ri

lq rue Kacme (en haut) au debut du siecie croit déjà très imposante

Dn journal neuf pour uns 
région neuve: Progrès-

Après la disparition «lu Itr- 
vcil du Saguenay, les comtes 
dr Chicoutimi cl Saguenay de­
vaient-ils rester sans org ane7 
Question que nous avons ré­
solue dans la negative.

Lu conséquence, nous nous 
sommes mis à l’oeuvre de sui­
te. afin «le faire paraître, sans 
plus tarder, une nouvelle pu­
blication.

Nous aurions servi notre 
prospectus, dès la semaine 
dernière, si un retard apporte 
dans la confection de notre ti­
tre ne nous eût empêche de 
le taire. Aujourd'hui, nous 
sommes devant le public.

pleins d‘es|H-rance et «le vie, 
avec en mains Le Progrès du 
Saguenay.

le Progrès du Saguenay! 
c'est ii t» nom heureusement 
choisi, croyons-nous. Lu effet, 
qui connaît le Saguenay doit 
convenir que le progrès ne lui 
a pas fait defaut, depuis |0 
ans.

QuYtaM Chicoutimi, par ex­

emple. en l.Vlo? I ne vaste f»>- 
ret inexploitée. Lt ( hicotitimi 
en 1SS7? I il tics beaux comtés 
«le la province, un territoire 
fertile nourrissant une popula­
tion de près «le 20.000 à nies. 
Sans tes circonstances et mus 
eseoitipter les promesses de 
I avenir, n'avons-nous pas rai­
son d’appeler notre feuille Le 
Progrès du Saguenay?

*

Le Froqres
Vlr «b J j'•/«<>

A

de SSECLE

VIVE LE 

PROGRES

V
m

COMPLIMENTS
DU CONSEIL D'ADMINISTRATION

DE LA

CHAINE COOPERATIVE 
DU SAGUENAY

X>

DE

JORON & CIE LIEE
Tel.: 543-4466

1 43 Sc ia berrv Chicoutimi

'Confiez a des experts le soin de votre 

approvisionnement d'huile combustible.'
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place à des bureaux neufs
C'est en 1905 que M. Henri Jalbert vint a 

Chicoutmi, dans le but d'écouler une certaine 
quantité de bois de ses chantiers. Son commerce 
vit et grandit encore depuis cette date.

En 1906 il achetait le moulin à scie de M. 
Smith et fondait la manufacture de portes et chas­
sis. En 1 917, Henri Jalbert se voyait décerner des 
concessions forestières, ce qui lui permit de cons­
truire de nouveaux hangars. Mais a deux reprises 
le moulin fut la proie des flammes. Il était recons­
truit entièrement en 1940. En 1947, le feu détrui­
sait de nouveau une partie de l'intérieur et du toit. 
Et l'entreprise prospéra malgré les difficultés de 
toutes sortes.

M. Henri Jalbert fut avant tout un commer­

cant de bois. Il connaissait tous les secrets du mé­
tier. D'abord mesureur et classificateur, il avait 
dirigé scs propres chontiers en forêt. Nul ne pou­
vait lui en apprendre en ébcnistcric ou dans le 
domaine des matériaux de construction. Il a trans­
mis scs connaissances a ses fils et leur a inculqué 
le goût du travail bien fait.

Jalbert & Tremblay administre aujourd'hui 
une limite forestière, deux moulins a scie, une ma­
nufacture de portes et chassis, deux cours a bois 
et il vend, a Chicoutimi, les contreplaqués, le bois 
de Colombie, le merisier et le chêne.

L'ctobÜsscmcnt de Chicoutimi loge le moulin 
a scie et la manufacture. Il emploie plus d'une 
trentaine d'hommes a l'année longue.

A Chicoutimi, le bois est trié et classé selon 
sa qualité. Il est coupé aux dimensions désirées. 
Des machines le refendent et il est passé au pla- 
noir. Il est alors prêt pour la livraison. La manu­
facture fobrique près de 10,000 portes et châs­
sis annuellement. L'exploitation forestière main­
tient une trentaine d'hommes au travail.

C'est demain que les autorités religieuses de 
la paroisse du Christ-Roi béniront les nouveaux lo­
caux ultra-modernes de Jalbert & Tremblay. Un 
vin d'honneur suivra la cérémonie, au cours du 
"cinq a sept" inaugural. Les nouveaux bureaux 
de l'administration de Jalbert & Tremblay sont si­
tues a 132, boulevard Lamarche.
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En jugcont "1899 LA BELLF EPOQUE' dans l'optique déformée 

du recul du temps, nous sommes pcit r 1 » r f;ap portes a croire qu'a 

ce moment de notre histoire, c'était le. vie focile, le bon temps, 

la dentelle, les beaux habits de drap et les joyeuses reunions de 

fomillc... Mois au fait n'ctait-cc pas plutôt le labeur constant 

ou il fallait trimer dur et sans répit puisqu'ou pays du Québec 

tout était a faire...?

Ce sont les plus vieux qui nous ont habitues a ce dicton, en nous 

parlant avec une certaine nostalgie du bon temps d'outrefois.

non.

v\=^j o

MEUBLES - CHICOUTIMI
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NOUVtLLtS DE LA PREMIERE 
QUINZAINE D'OCTOBRE (1887)

m
m'

A la suite îles Mirrrs rem­
portes par 1rs produits ugri- 
colrs du Lac-St-Jean à l'expoxi- 
tion dr Québec ru 18.S7, uii cor­
respondant du Lac relevait «une 
comparaison désavantageuse dr 
notre climat avec celui dr U 
(iasprsir cl des omîtes de In 
rive sud du Saint-Laurent.

"Nous voulons Iden croire que 
Ir sol de ces comtes se prête 
bien à toute espèce dr culture; 
mais nous n'entendons pas js»ur 
cria laisse ries apôtres tir reîtr 
région laire du relr aux dépens 
du Saguenay. Le CANADIEN, 
rapportant les paroles d'un 
curé, tlit que le climat est plus 
dou* que celui du •s*air*.HM»a> et 
que l'on n'a pas à y redouter 
1rs vents fronts qui désolent ces 
régions. Nous demandons par­
don au confrère; nous ne som­
mes pas exposes A rrs vents 
froids; notre sol se prête com­
me relui tiu v.nl du Saint-Lau­
rent à toute espèce dr culture 
el II nous semble que les magni­
fiques résultats que nous avons 
obtenus j la demi; re exposition 
dr toucher parl**nt asset en no­
tre faveur. Si nous avions de 
ces vents froids nous n’nurions 
pas pu exposer le-> plus beinx 
légumes dr li provincr; 1rs 
choux, les tomates et surtout 
1rs melons du Lac-Saint-Jean 
n’iNirairnt pis fait l'admiration 
generale des visiteurs. Re­
marquons une chose: c’r»»t que 
nous n'éprouvons pas, nous du 
Saguenat. 1rs vents «lu non!-est 
qui désolent 1rs habitants du 
sud du Saint-Laurent."

Je me permets dr citer « 
]'ap|Hii dr la thèse de ee cor­
respondant ces témoins élo­
quents en faveur dr notre cli­
mat. Le 12 octobre ISS7. un co­
lon du voisinage du lac Rou- 
chcttc présentait au premier 
ministre île la province, Mer­
cier. un panier de legumes pro­
duits sur sa ferme. 11 7 avait 
une patate d’une lixrr rl trois 
quarls et une d’une lixrr rt dr 
mie. un navet dr quatre 11» rrs. 
une betterave de six livres, et 
le reste en proportion.

LE CHEMIN 1>I » Lit
I* 4 octobre ISS7. le .lui K- 

NAL DK Ql’KBKC xnmuicait 
que le gouvrr.iemrnt provin­
cial allait accorder i M. Rremcr 
des contrats pour le prolonge­
ment du chemin dr îrr. à partir 
de la l'ointe -aux-Trent Mes (n't 
il devait sr rendre l'année sui­
vante! jusqu'à ('hicoutlnil d’*.'ne 
part et jusqu'à Saint - Prime

d'autre part, t’a devait finit pir 
sc réaliser . . .

FNCQKK DFS VIMTEI RS

1-e la octobre, c’était nii tour 
des membre?» du conseil dr ville 
île Quebec de venir visiter le 
Lae-Nuint-Jcaii. Ils étaient au 
nombre dr lj et étaient accom­
pagnes dr 1H citoyens en vue. 
parmi lesquels ou trouve le no­
taire officiel du conseil, le chrl 
de police, le chef des |N»mpiers, 
l'igeiiieur F.-X. Ilerlingiiet. qui 
vient dr mourir presque renitc- 
nairr. Une semaine plus tard 
on voyait arriver deux ritoyens 
dr Saint-l'rosper. comte dr 
Champlain. MAL .l.-A. Troltier 
rl Olivier Frigoii, délégués par 
le conseil municipal île tiv.ir 
paroisse pour rtmlier 1er» avan­
tages et les (Nissibilités d’éta­
blissement nu Lac-Saint-Jean.
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UN COIN PERDU DE L'UNIVERS QUI S'APPELAIT DEJA CHICOUTIMI IL Y A 100 ANS I
ru vur d’orienter dr re côté, -i

Faits saillants du 
3e Carnaval-souvenir

JEUDI. 21 FEVRIER:
8 Ii

9 1 i.

Grand défile d'ouverture du Carnaval-souvenir.
Chare olk- toriques illustrant io car artère his 
Que des trois muni ■ ilifc R< ■: ..
Jeune Commerce de Chicoutimi 
Ouverture officielle suivie du FEU DE JOIE sur

c’était opportun, l’emigration de 
ceux qui désir* ient quitter leur 
localité. Il> passèrent deux s«*- 
mairies dans la région. CVltr 
exploration eut résultat 1«
venue ne plusieurs familles qui 
s’installèrent dans le haut du 
Lac.

Le JOl’KN \ L DF Ut I RM
»n-

*•

du H octobre annonçait "une 
excursion de colons dans quel­
ques jiKirs" par le chemin dr 
fer. dont le terminus et; It alum 
à De (Rien.

I l re n’etait pas encore 1m 
fin de la série des "décou­
vreurs" de 1 SX 7.

\ K IDK TRFMItLAV. IMF

les bords tiu Saguenay
*»

-IC11X1 ‘ f*-3

: t r.ro

— Seirvv populaire dans Jus rues io
VENDREDL 22 FEVRIER

- Grande soirtv? do magasinage à i.icoutimi et a 
C Mcoutiini-Nord. Los magasins seront ouverts 
iusqua 9 h. 30 p.:n. à Chicoutimi ot jusqu'à I ! h.- 
30 à Gücoutimi-Nord Attractions dans les ma 
aasms ot décors à l'extérieur

y — Concert populaire à ; Auditonuin tu chauve
SOILS It's atr-çMcvs cies Jeunesses :nus. >ii‘ . tv* 
Chicoutimi. Invité; Jacques Lahrecquo

SAMEDL 23 FEVRIER
Fête cru village, a la Riviere-du Moulin.

8 h. — Bienvenue par les autorités de la
9 h. 30 — Visite d'un monument historique.

— Soirée jx»puiaire. !Vx >rs extérieurs sur 
monade.

- Soirée des di'.iérentes associai»- n * des îr» ;s mu­
nicipalité:?.

DIMANCHE. 24 FEVRIER
IÛ h. — Grand messe de circonstance en la Cahiédraie 

(en costume d'époque). Crié»? ai res I office.
— Sermon approprié dans les églises des p ire s:x?j> 

des tiois villes.
Après midi: Activités sportives.
2 h. 30 - - Course cio ski-dco sur le r-kreau de R.du M

Soirée: Sousw et visite des amis de ’ >ut Gran i C'y
coutimi.

LUNDI. 25 FEVRIER
G h — Soujw canadien dans les différentes :\i!cusses
8 h 30 — Grande soirée on ! honneur de M William Price.

au motel Mon tag nais (boul T t s ’ *s : s 
puvs de la Chambre de comr.ior v de Ciii-vu’imi. 
Réw»ilîon

FELICITATIONS
aux organisateurs

du

CARNAVAL
SOUVENIR

de Chicoutimi

TREMBLAY EXPRESS

Boul. Lamarche Chicoutimi Hidola Rochefort, gérant

anniversaire 
du Progrès 

du Saguenay VIVE Le Carnaval

19 •
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Le Saguenay était déjà 
irrésistible, en 1887

au<
V * : r - •"*-fl*xr*(-*** i ."tt f* Iju* .Ki / . J * J . 1 *'

Vf t ? 9•l • l vroux qui 
gion » n 1887; j> choisis 
dans le : is quelques : er­

r :
vr-rs litres: hommes d'Etat 
ou do lettres ou d'affaires,

• • • • du con<*:• s ist< s,
touristes amateurs ou cher­
' heurs de lieu d'établisse- 
: nt... I : : ■ t< m au­
jourd'hui qui fait bande à 
; c:rt: un homme d'Egiise que 
le Saguenay avait conquis 
et ; ossêdait déjà depuis 12 
ans quand il écrivit cette ca- 
v urouse chronique sur son 
' v yage" de 1887. (PRO­
GRES DU SAGUENAY, IG 
nov. 1887).

11 s agit do l'abbé V.-A. 
Iîuard, qu'on devinerait par 
son style s'il :ie s'était ras 
donné la peine de ce révéler 
lui-même autrement. — Cet­
te sorte de rapport de voya­
ge est évidemment une for­
me littéraire imaginée pour

irp • 1111
* 4.4

r-%,- 4#j contr 
Vous ri

rf î rf f gît
î ro-

.. é •_

* V» -'*

rninitv i i - . i v UA

mon excursion à i c- i 
chain, au lieu d? la 
dans cette saison doue 
ble cio l'automne. Vous 
sans doute ru.* ::, à voire 
point de vue. Moi, :o me suis 
dit que. 1 année prochaine, 
n'irci pas : . • puni . 
voudra. Tout le monde va 
vouloir y aller, c'est certain; 
or. tout lo mond**, c-éa tait 
* .*-n du : nd< Et songez
qu'il n'y a en »re i îr î y 
rendre qu'un seul chemin do 
fer et une seule h me do ba­
teaux à varour: et ce ne s*ra 
ras suffisant . . .

"Vous croyez, r.'est ce pas? 
que je vais vous ra enter ma 
promenade? vous décrire le 
pays que j'ai vu? v us par­
ler du beau lac Saint-Jean et 
le la maj< tueuî rivièr Sa

'.J**'. •». • . * • •- v J** _ ..
XVe*ÿ' *• '-V v.î

LA RUE RACINE (EN BAS) N'AVAIT RIEN D'UNE ARTERE COMMERCIALE IL Y A 60 ANS

retenir l'attentû n îe '■rc, 'C‘Cm-«J - mJ é - w guonay? vous van 1er rros ’• r-
to’ 'rrZ ♦-? rrriro r» i r v l'^.nrrn,rnl . «4é tJ L l i 11 w 4442. -4 A *. • • 4« . .1 lu • ’ res éminemment fettiles qui
aux gens de la rc*'lion des
c:îos-'-s ae enez eux. l'on cite •• s grains et ces légumes .

ia majeure partie. oui or.t fait si belle figure à
"Je me suis offert — et j'ai l’exposition de Québec? . . .

* • : té, bic n • nt* n du — le !• ’ r* V - ' — VOll** *r" 1 - * •»
«... . 1 ... V f VjU.I II *•

lu • l'un v • I 4.* .! J U©- M r rj • - O
-A* .*-•«.». • 4 # ) Lrf 9 > 4 • 4 VJ . .4» —•

*
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l * . fr »* T r r r - . . •
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- 4 ~
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4 1
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maison d'Hospitaiis itr n a 
Chicoutimi, par ir*s r«*vér«?n 
des Mères de l'Hôpital Ge ne­
ral de Québec; j'avais hâte 
de voir par moi-mémo où en 
est rendu T Hôtel-Dieu Saint 
Vallier de Chicoutimi. Eh! 
bien, grâces à Dieu, j'ai pu 
contempler l'oeuvre accom­
plie. avec l'étonnement et la 
consolation que doit éprou 
ver l'heureux témoin d'un mi­
racle . . .

' Il r. y a que trois «ne qu-? 
cotte colonie de religieuses 
Hospitalières est partie de 
Québec pour aller se fixer à 
Chicoutimi. Le bagage n'était

pitui do Marine, que Je gou­
vernement leur confiait, avait 
d s proj.*0! lions bien res- 
îio.ntes. Au point do vue bu­
rn a i n les perspe r iv< s 
n'étaient jxis brillante; : 
pou près aucun revenu, mo­
rn» p/ir ia subsistance. Né­
anmoins, depuis trois ans, 
rr n sené.-mont on a pu sub­
sist*.»-r. mais on a donné asile 
a bien d*s malades »■* des 
; ouvres; le nornbr 

. >t nu 
pié; les oonsiru

des rc îi-
- c îrï.

>nt
; r r*\ ir-'• ... f 1 • •

iOT.t a-
i;

n v o

a plus
• »** % • * ^ /

1 r ' 1 * % » 1 Tl CLi. . 1 L Al 11 U* 4 4>

?reser.:- r : ms
r* rvef• i «

1 4

4 f Of r» ' •• 1 1 '■ *

/*f •/* »'
4 4 • . . .J - 4

r as encorneront. >e 
sure, et i^s dépens*, s d 
nqe épais- -rer.t : h-n lr tr-
r* - r- eu f u*, «1 r» « *. » J • * • » ♦ î 1-4 ». /i r O' U I -mJ v_4 • J . i lé» 1.4.X

îr-

4 • > 4 i *_
4 *

J» rp:

• .
• 4 4 4 4 »

le siè-
* r , . -..

nom en j»V; en 188Ù par M tr 
révoque de Chicoutimi.

"I/HôH Dî.ju Saint Val 
li.-r occupa le somm» ! d’n- 
cap qui domin', du eût* 
ouest, ia jolie parité ville d* 
Chicoutimi. Ce site «-si or 
chanteur. Presque au oie i <: 
la montagne coule la ri vio: 
Eaguenay, qui form, en cet 

:: >it un bassii igi if/ 
qu**. La chapelle cio ia IVii: 
te-Fac< rommcmde • j 
j/aysage. Et comme il faut 

- ■ U y irriv* : •

ins qui viendront y ; ri r i- 
>.icré Coeur et la Ealnîn-FV; 
ce. soc ce sera un ' 
pllorir.age . . .

Victor TREMBLAY. R. D.

»
r-*

A L'OCCASION DU CARNAVAL-SOUVENIR DU GRAND CHICOU 
TIMI, NOUS SOMMES HEUREUX DE RENDRE UN HOMMAGE PAR­
TICULIER AUX INDUSTRIELS DE CHICOUTIMI, CHICOUTIMI-NORD 
ET RIVIERE-DU-MOULIN.
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Les réalisations

1963 LESSARD AU SAGUENAY

Lessard (en bas de la Côte), Chicoutimi

Lessard , rue Mellon, Arvida

de Chicoutimi



SPCc/AL OU CARNAVAL-SOUVENIR Le Progrès du Soguonoy,

nWfiftTîl ’VWWFXttTï-'

3L*a

M. Williom Price 
(1789-1867)
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-r-ryvr-;* H *3 M. William Evan 

(1828-1P80)

M. David E. Price 

(1826-1883)
Price

M. Evan John Price 

(1840-1899)

LA NAISSANCE DU SAGUENAY 
EST SURTOUT EN GRANDE PARTIE 
ATTRIBUABLE A LA COMPAGNIE

PRICE BROTHERS, 
INDUSTRIE PIONNIERE 

DANS LE COMMERCE DU BOIS

> c-j

L'OEUVRE ENTREPRISE PAR LA DYNASTIE DE5 
PRICE GRANDIT ENCORE AU ROYAUME DU

SAGUENAY


